
 
 
 

RAPPORT MORAL 2005 
 
Aujourd’hui, GARE ! a 5 ans et je crois que nous sommes à la fin d’une époque. Les 
fondations de l’association GARE ! sont maintenant achevées et j’espère solides. 
Nous sommes à l’aube d’une nouvelle ère puisque votre association a plus de 
pouvoir dans la lutte contre l’homophobie. 
Nous avons des rendez-vous incontournables comme le 1er décembre, journée 
mondiale de lutte contre le SIDA, le printemps des associations, les marches à 
Paris et en région, les rencontres organisées par les pôles (dîner, week-end) et 
cette année pour la première fois, nous avons participé à la journée mondiale de 
lutte contre l’homophobie.  
Je ne peux pas m’empêcher de vous remercier d’être là pour nous soutenir et j’en 
profite pour remercier le conseil d’administration qui m’a accompagné cette 
année. 
 
GARE ! a été à l’initiative du collectif HOMOBOULOT et pourtant le constat est 
mitigé. Je reste persuadé de l’utilité d’un tel rassemblement informel des 
associations mais dans l’unique but de mutualiser les moyens et de faire des 
actions communes. Pourtant certains, en quête de pouvoir, souhaitent 
transformer ce collectif en association, je m’y suis fortement opposé. Aussi, 
nous faisions jusqu'à cette année des TEA DANCE au TANGO. Désormais, ce 
rendez-vous conviviale n’existe plus. Un manque évident d’investissement de la 
part des associations a causé l’arrêt des TEA DANCE, sûrement dû aussi à une 
lassitude. Nous avions donc essayé de faire une grosse soirée mais la guerre des 
clans a fait échoué le projet. 
La seule action commune, à l’initiative de GARE ! faite en 2005 a été la journée 
mondiale de lutte contre l’homophobie qui s’est déroulée le 17 mai 2005. 
 
Depuis sa création, GARE ! lutte contre l’homophobie, c’est pourquoi, nous nous 
devions de participer à cette journée. Nous nous sommes associés à SOS 



Homophobie. Le plus difficile était de trouver un lieu où nous pouvions monter un 
stand. Nous avons essuyé plusieurs refus. 
Etant en contact avec la direction au sujet des différents cas d’homophobie, 
nous avons demandé que l’on nous trouve une gare d’accueil en réponse à 
l’homophobie qui règne dans l’entreprise. Nous étions donc présents en gare de 
Lyon et nous avons partagé notre stand avec le collectif HOMOBOULOT. 
Cette année, Nous avons porté à la connaissance de M. Delepierre Richard, chef 
de cabinet du directeur, 3 cas d’homophobie : Hervé, Marc, et Gérard. 
Je me demande toujours combien de cheminot sont victimes de violence 
homophobe à la SNCF car il est évident que tous ne font pas appel à nous de peur 
d’être jugés. 
Aussi, nous avons créé un fond d’aide financier destiné à aider un agent SNCF qui 
serait victime d’homophobie et qui souhaiterait aller en justice. Cette aide nous 
avons décidé que seul le conseil d’administration pourrait l’attribuer selon le cas 
et la situation de l’agent. 
 
La journée mondiale de lutte contre le SIDA est un rendez-vous 
malheureusement indispensable. Si il a été difficile de trouver un endroit pour la 
journée mondiale de lutte contre l’homophobie, il est plus facile de trouver un 
lieu pour le 1er décembre. En  effet, je pense que les gens ont enfin compris que 
le SIDA concerne tout le monde. 
Cette année, nous étions à la fois présent à Dijon en association avec AIDES et à 
l’initiative du pôle Bourgogne Franche Comté et comme d’habitude à 
Montparnasse avec le CRIPS. 
C’est aussi à cette occasion que nous sortons un bulletin spécial 1er décembre.  
Depuis deux ans j’ai écrit tous les éditos et c’est bien celui là qui est pour moi le 
plus difficile à trouver. J’ai peur de choquer, d’agacer ou de blesser.  
 
Dans notre local, je me suis amusé sur la carte des régions SNCF à coller un logo 
de l’association à chaque naissance d’un pôle. Cette année, je n’ai pas eu la chance 
d’en coller un. Régulièrement nous recevons des mails de personne qui nous font 
savoir qu’ils sont déçus qu’il n’y ai pas de pôle dans leur région. Moi aussi, je suis 
déçu pour eux. Je les encourage à en créer un. Mais quand ils font le tour du 
travail que cela demande et de l’investissement nécessaire, ils baissent les bras. 
Oui, je le sais qu’être coordinateur de région, c’est du travail. Mais quand on a 
trouvé une tête forte pour ouvrir et faire vivre un pôle, on ne peut pas s’en 
séparer. C’est pourtant ce qu’il va arriver au pôle Bourgogne Franche Comté. 
Hervé a décidé de ne plus être au conseil d’administration. 
La Normandie a organisée le week-end de cette année ainsi que des repas tout 
comme Rhône Alpes. 



D’abord opposé puis résigné, nous avons proposé cette année de mettre en place 
la carte adhérent. Je ne voulais pas que le militantisme qui nous caractérise soit 
effacé par les avantages offerts par cette carte. 
Mais, il fallait trouver une solution pour attirer ou conserver des adhérents. Si 
nous n’arrivons pas à motiver les gens pour militer à nos côtés alors nous 
pourrions les attirer avec la carte et ainsi donc leur montrer l’utilité d’une telle 
association pour lutter contre l’homophobie, le SIDA et pour l’égalité des droits. 
De nombreux établissement ont répondu à l’appel et nous vous proposons une 
liste à jour en dernière page du GAREXPRESS. 
 
Cette année, nous avons essayé de redoubler d’originalité pour vous offrir une 
marche en couleurs. Nous avons, depuis les premières marches, défilé avec le 
visuel du TGV. Il était temps de changer. C’est ce que nous avons fait puisque 
nous avons utilisé TEOZ et nous avons fait appel à une agence de communication 
pour la réalisation de la maquette, la conception et le montage. La livrée a été 
dessinée par le studio de graphisme GL, un service pure SNCF. 
Depuis maintenant 3 ans, la direction de la communication nous aide 
financièrement à réaliser nos marches, cette année sans elle, nous n’aurions pas 
pu faire ce char. 
Vous avez été nombreux à venir défiler à nos côtés et nous ne pouvons que nous 
en réjouir pourtant lorsque nous étions à Bordeaux, nous n’avons vu qu’une seule 
adhérente alors que nous avions largement communiqué sur notre venue dans 
cette ville. Nous ne vous cachons pas notre déception. 
 
Pour certain, le nerf de la guerre, c’est l’argent. Pour moi, c’est la communication. 
Nous vous l’annoncions lors de la dernière AG, c’est maintenant chose faite. 
GARE ! est présent sur l’intranet via E-convergence. Nous faisons d’ailleurs parti 
du conseil d’administration de cette association. Il ne s’agit que d’un extrait de 
notre site mais c’est déjà un début. Je regrette simplement que nous ne pouvons 
pas faire de mise à jour rapide du portail car nous ne sommes pas maître d’œuvre 
de ce site contrairement au site présent sur internet. 
J’ai essayé tout le long de l’année de rédiger des  « news letter » pour vous 
inciter à aller visiter le site et consulter les mises à jour. Malheureusement, nous 
constatons beaucoup de retour de mail à cause des adresses non valides. 
Les moments les plus difficiles ont été les périodes de conception du bulletin. 
Jean-Charles a été exceptionnel, c’est grâce à lui que le bulletin a vu le jour tous 
les deux mois. Pourtant, je sais qu’il a parfois vécu ça comme une obligation, une 
surcharge de travail mais il l’a toujours répondu présent. Je lui adresse un merci 
tout particulier. 
L’envoi de GAREXPRESS a mobilisé l’ensemble du conseil d’administration lors de 
nos réunions pour la partie « mise sous enveloppe, collage des timbres et des 



étiquettes ». Des tâches pénibles que nous n’avons pas toujours apprécié de 
faire. 
 
 
Aujourd’hui, « mon conseil d’administration » est fatigué, je le suis également. 
J’ai donné beaucoup de temps à GARE ! mais je ne regrette rien, je l’ai fait avec 
beaucoup de plaisir. J’ai énormément appris des autres, j’ai rencontré des gens 
formidables. 
Je savais l’année dernière en me présentant une deuxième année que se serait la 
dernière. Le temps est donc arrivé pour moi de me retirer et de laisser, je 
l’espère, une association saine à la prochaine équipe. GARE ! a besoin de sang 
neuf, d’une nouvelle énergie. 
M’arrêter, c’est rendre service à l’association afin qu’elle retrouve un nouveau 
dynamisme mais c’est aussi nécessaire pour moi. 
Bonne chance au prochain conseil d’administration et bonne chance au prochain 
président. 
 
 
 


